
C o m m e n t  ç a  m a r c h e ?

Un blanc de toutes les couleurs

Watt, lumen, mercure, durée de vie: ces indications doivent aujourd’hui figurer sur l’emballage d’une lampe. 

Mais qu’entend-on par 2700 K ou par Ra 80? energeia fait la lumière sur deux indices mal connus et nous dit à 

quoi faire attention lors de l’achat. 

Flashy, blafarde, étincelante, crue, vive ou 

bienfaisante: la lumière présente de mul-

tiples facettes et influence directement notre 

humeur et notre bien-être. La température de 

couleur est ici un élément majeur. La lumière 

blanche se compose de différentes couleurs en 

proportions variées. L’effet de couleur global 

d’une source lumineuse blanche se modifie 

suivant les parts de rouge, de bleu ou de vert 

qu’elle contient. Pour comprendre le lien entre 

perception et température, un petit tour par 

la physique s’impose. Représentons-nous un 

cube noir: si nous le chauffons, il commence 

par dégager de la chaleur – comme une plaque 

de cuisson – mais reste noir. A mesure que sa 

température augmente, le cube vire au rouge 

foncé, pour passer ensuite à un rouge toujours 

plus clair et enfin à une couleur orange clair. 

La plaque de cuisson aura ici atteint sa tem-

pérature maximale, mais si nous continuons 

à chauffer notre cube en pensées, il deviendra  

d’abord jaune, puis blanc et enfin bleuté. La 

mesure en kelvins des températures respec-

tives nous donnera les températures de cou-

leur effectives. Les sources lumineuses sont 

ainsi subdivisées en trois catégories: blanc 

chaud (température de couleur <3300 K), blanc 

neutre (3300 à 5300 K) et blanc froid ou couleur 

du jour (>5300 K). Les lampes halogènes et les 

vieilles ampoules à incandescence dispensent 

une agréable lumière blanc chaud et sont donc 

souvent utilisées à la maison, contrairement 

aux bureaux, où le blanc neutre et couleur du 

jour remportent les faveurs.  

Restitution inégale de la couleur
La mention de l’indice de rendu de couleur 

(exprimé en Ra) devra impérativement figurer 

dans les documents de vente à l’avenir. C’est 

ce que prévoit une prochaine révision de l’or-

donnance sur l’énergie. Si l’on regarde directe-

ment la lumière, deux sources lumineuses dis-

tinctes peuvent présenter la même couleur et 

donc une température identique.  Et pourtant, 

la lumière réfléchie par une surface, comme 

celle d’un vêtement par exemple, peut être 

perçue très diversement. «L’explication réside 

dans la composition spectrale de la lumière», 

explique Peter Blattner, chef du laboratoire 

Optique à l’Off ice fédéral de métrologie 

(METAS). «Les composantes spectrales de la 

lumière sont renvoyées de manière inégale 

lors de la réflexion par une surface colorée.» 

En comparaison de la lumière du jour, il peut 

en résulter une dénaturation de la couleur. 

L’indice de rendu de couleur Ra indique le 

degré de cette distorsion, une valeur de 100 

équivalant à un rendu de couleur optimal. La 

restitution de la couleur étant un paramètre 

important de la qualité de la lumière, l’indice 

Ra devra à l’avenir être supérieur à 80.  

Température et rendu de couleur sont des 

critères décisifs d’un éclairage de qualité. 

Les musées, par exemple, installent un éclai-

rage neutre avec un indice Ra aussi élevé que 

possible tandis que les commerces de détail 

optent, afin d’optimiser leurs étalages, pour 

des couleurs et des diffusions de lumière spé-

cialement adaptées à leurs produits. Ainsi, la 

lumière blanche confère naturel et fraîcheur 

aux légumes verts, certains rouges du spectre 

rehaussent la couleur des produits carnés 

alors que les tons dorés font croustiller le pain 

frais.  Les LEDs modernes permettent même 

de programmer divers coloris et spectres 

lumineux. Les ménages disposent eux aussi 

d’un grand choix de lampes aux températures 

et aux indices de rendu de couleur différents; 

sélectionnées et combinées de manière opti-

male, elles assurent dans nos maisons un 

éclairage parfait et individualisé.  (swp)

Comparaison des composantes spectrales de différentes 
sources lumineuses présentant la même température de 
couleur.  Ampoule à incandescence – Ampoule basse consom-
mation – LED (de haut en bas).

?  Le saviez-vous?

L’efficacité énergétique de la lumière LED s’accroît 
à mesure que la température de couleur diminue. 
L’efficacité lumineuse des LED blancs couleur du jour 
(>5300 K) dépasse de 25% environ celle des LED 
blancs chaud (<3300 K).
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